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DÉBUTÉES jeudi dernier,les Assises de régulationdu secteur des assu-rances se sont achevées

samedi dernier à l'Im-meuble Arambo. A l'issuedes travaux, huit recom-mandations ont été rete-nues, notamment sur laquestion liée à la cadencede règlement rapide desinistres de tous types.(Nous y reviendrons). 

Huit recommandations
retenues

Fin des Assises de régulation
du secteur des assurances 

I'MB
Libreville/Gabon 

Une vue des conférenciers lors des Assises consa-
crées aux assurances.
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MIS en œuvre en février2016 par le ministère dela Formation profession-nelle et de l’Insertion desjeunes, le projet "Unjeune = un métier" vise àrenforcer l’insertion pro-fessionnelle des jeunes

gabonais déscolarisés in-téressés aux petits mé-tiers.Avant-gardiste dans cettedémarche, l’entrepriseSY’M BTP, spécialiséedans les domaines de lamenuiserie, du bâtimentet des travaux publics,forme déjà, depuis unedizaine d’années, plu-sieurs jeunes compa-triotes aux métiers dubois et du bâtiment. 

Une trentaine de compatriotes formés aux métiers 
du bois par SY’M BTP 

Employabilité des jeunes 

Willy NDONG
Libreville/Gabon 

... et aux métiers du bois.
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Le jeune Evrard Legandza, ici devant une 
de ses réalisations.
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L'entreprise SY'M BTP forme depuis 10 ans des jeunes
gabonais dans le secteur du bâtiment...
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Son promoteur, Mama-dou Sy, en dit un peu plus:« Nous sommes installés
au Gabon depuis 20 ans.
Mais depuis 2008, nous
avons fait le choix de for-
mer plusieurs jeunes gabo-
nais dans les différents
métiers du bois. A ce jour,
nous avons déjà formé 36
jeunes. En 4 ans, 12 de nos
anciens jeunes apprenants
se sont installés à leur pro-

pre compte, et le reste a
été engagé dans diffé-
rentes structures de la
place. Malgré la crise éco-
nomique qui frappe le
pays, nous nous efforçons
d’allouer une petite in-
demnité mensuelle de 80
mille pour motiver davan-
tage nos jeunes. C’est notre
manière de participer au
développement du pays, et
répondre aux attentes des

plus hautes autorités du
pays qui font de la forma-
tion professionnelle des
jeunes compatriotes, une
priorité. »S’agissant des attentes, lepatron de SY’M BTPcompte sur le soutien etl’accompagnement del’Etat, afin d’offrir plusd’opportunités de forma-tion aux jeunes sans em-ploi. 

« L’entreprise SY’M BTP
m’a donné une seconde
chance. En effet, j’ai passé
plusieurs années dans la
rue à me chercher, sans
succès. Aujourd’hui, j’ap-
prends un métier, j’ai un
petit revenu, à la fois jour-
nalier et mensuel qui me
permet de voir autrement
la vie », a déclaré un jeuneapprenant, Evrard Le-gandza, 19 ans.


